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Le projet « couloirs humanitaires »  

et le dioce se de Saint Claude 

La plateforme migrants du diocèse est maintenant créée depuis le mois de septembre 2018. Elle a 

identifié 3 axes d’intervention : 

- Une expérimentation pour apporter une réponse à l’accueil d’urgence, en particulier de 

migrants mineurs qui se retrouvent à la rue par la création d’un réseau d’accueil d’urgence 

en paroisse ou en famille.  

- Accompagner sur le plan juridique et administratif, définir des critères pour les différents 

modes d’accompagnement (hébergement, accompagnement collectif, individuel, etc.) 

- Accompagner des familles issues des camps de réfugiés au Liban dans le cadre du protocole 

national « Couloirs humanitaires ».  

Pourquoi ce choix ? 

Le protocole « Couloirs Humanitaires », fournit un cadre clair et motivant pour des paroisses qui 

veulent s’engager en communauté dans un projet d’accueil d’une famille de réfugiés.   

Ce protocole a été signé le 14 mars dernier à l’Elysée entre le Ministère de l’intérieur, le 

Ministère des affaires étrangères, d’un côté, et Sant’Egidio, les Eglises catholique et protestante, la 

Fédération de l’Entraide protestante et le Secours catholique, de l’autre. Il autorise dans les 18 mois 

la délivrance de 500 visas humanitaires pour des réfugiés syriens ou irakiens particulièrement 

vulnérables présents au Liban, dont l’identification aura été effectuée principalement par les équipes 

de Sant’Egidio sur place. Il appartient ensuite aux cinq organisations engagées dans le projet de les 

accueillir et de les accompagner en France dans de bonnes conditions d’intégration, en leur 

fournissant notamment gracieusement un hébergement. 

Ce projet s’ancre dans une démarche européenne d’ouverture de voies sûres et légales d’asile et 

succède au projet corridori umanitari mené en Italie dès février 2016. C’est un projet pilote, l’un de 

ses principaux objectifs consiste à éviter les voyages des réfugiés sur les embarcations de la mort en 

mer Méditerranée.  

Les personnes concernées par ce projet sont originaires de Syrie ou d’Irak, majoritairement des 

familles et plus rarement des personnes isolées, volontaires pour rejoindre la France mais qui, 

notamment parce qu’elles sont vulnérables (enfants en bas âge, suivi médical, handicap, etc.) n’ont 

pas entrepris l’exil dans des conditions incertaines. Elles se sont réfugiées au Liban où elles vivent 

depuis plusieurs mois voire plusieurs années. Ces familles parlent arabe pour la plupart, certaines 

maîtrisent un peu le français et/ou l’anglais. L’accueil des personnes exilées repose sur le principe de 

l’inconditionnalité, c’est-à-dire l’absence de séléction en fonction de l’appartenance religieuse, 

sociale ou politique. 
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Arrivées en France de façon régulière, les exilés doivent entamer les démarches de demande 

d’asile en vue de l’obtention d’une protection internationale. Chaque famille est alors accompagnée 

par un groupe de personnes (10-15 personnes en principe), la plupart bénévoles, appelé collectif. 

De fait, l’accueil et l’accompagnement offert par le collectif permet une ouverture à l’altérité et un 

enrichissement mutuel. Il s’effectue dans un cadre qui favorise l’autonomie des personnes exilées. 

La durée de l’accompagnement durant en moyenne un an. L’accès au logement et l’apprentissage 

de la langue sont des éléments importants de l’accompagnement vers cette autonomie. 

Le rôle du groupe d’accueil  
 

« Abdel, avait vu de nombreuses photos de Franche-Comté dans la longue attente au Liban. 

Aujourd’hui, il conclut en disant qu’ici, grâce aux belles relations dans le village, il se sent chez lui. » 

(Père de famille Syrien accueilli par le collectif Couloir Humanitaire lors du week-end de relecture 

organisé les 3/4 février 2018 à Valdahon). 

 

L’expérience des premiers collectifs constitués autour de doyennés ou de paroisses du diocèse de 

Besançon montre la grande fécondité de ce projet pour les communautés chrétiennes qui se sont 

engagées : gestes de solidarités concrètes, entraide, liens nouveaux entre foi et engagement, mise en 

réseau des paroissiens entre eux, ouverture de la paroisse sur l’extérieur, intentions de prière 

partagées, témoignage rendu d’un engagement qui  fait sens, enrichissement mutuel grâce aux 

rencontres interculturelles et interreligieuses, etc. 

Le groupe est chargé de plusieurs missions : 

 Avant l’arrivée des familles, le collectif prépare l’installation de la famille. Il veille 

notamment à équiper décemment le logement (meubles, produits d’hygiène) et à mobiliser 

les ressources nécessaires pour pourvoir aux besoins particulièrement durant les premiers 

mois (déplacements, nourriture, affaires scolaires, etc.). 

 Après l’arrivée, le collectif est amené à accompagner les personnes sur trois volets :  

-   vie quotidienne (nourriture, soins, transports),  

- démarches administratives (demande d’asile, scolarisation, ouverture des droits 

sociaux tels qu’une couverture maladie, le revenu de solidarité active, les allocations 

familiales et les aides au logement),  

- intégration (accès au logement, apprentissage du français, lien social, découverte du 

territoire, projet professionnel). 

Les groupes sont soutenus par le Secours Catholique et la pastorale des migrants du diocèse. 

Contacts : Benjamin Gaillard, Responsable Pastorale des Migrants du diocèse de St Claude,  

pastomigrants@eglisejura.com  - tel : 06.49.75.92.11. – 03.84.37.04.44. 

 


